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QUESTIONS D'ACTUALITE 

dge-Tha"ilande 
Frontieres, pol itique et billetterie 

Cambodge- a"ilande: drole de guerre 

Accrochages terrestres a Ta Moan etTa Krabei, temples situes 
a Ia frontil~re de Ia Tha'1lande, environ 150 km a !'Ouest de Preah 
Vihear, suivis de pluies d'obus sur Ia region de Banteay Ampilles 
22, 23, 24, 25, 26, 27 avril. Les combats sur le terrain continuent 
le 28 a Ta Moen, Ta Krabei, O'Smach. 

Les combats auraient fait 11 tues. Les bombardements ont forc;e 
environ 40 000 villageois a trouver refuge a Samraong, capitale de 
Ia province d'Oddar Meanchey. Memes fuites des villageois cote 
tha'ilandais. Des survols d'avions tha'ilandais, Ia presence de chars 
pres de Ia frontiere maintiennent !'inquietude. Cependant il n'y a ni 
vraie guerre, ni menace d 'invasion. 

La vraie cible: Thaksin ? 
II est etonnant que ces actes de tranche hostilite ne soient ac­

compagnes d'aucune explication, d'aucune revendication precise. 
Le gouvernement tha'ilandais ne s'exprime pas. Ce sont les militai­
res qui decident les operations, et le pouvoir politique ne le desa­
voue pas. 

Y a-t-il en Tha'ilande coupure entre le pouvoir politique et le 
pouvoir militaire ? Ou connivence ? En tous cas !'explication de 
ces offensives a ete donnee bien des fois: elles relevent de Ia 
politique interieure tha'ilandaise. 

Des elections auront lieu en juin, et le parti Democrate du Pre­
mier ministre Abhisit n'est pas sur de les em porter. Le parti Puea 
Tha'i (les chemises rouges) que soutient !'ancien Premier ministre 
Thaksin Shinawatra reste un concurrent dangereux. 

Pour conserver Ia partie nationaliste de son electorat, les chemi-
ses jaunes, d'une fac;on generale les partisans de l'ordre etabli, le 
gouvernement laisse les militaires, qui ont une influence predomi­
nante sur le parti, faire Ia demonstr ation de leur force et de leur 
patriotism e. 

Ainsi les bombardement dont s ont victimes les villageois cam­
bodgiens sont plutot destines au parti Puea Tha'i. A mains qu'ils 
ne soient une fac;on de punir le Premier ministre cambodgien qui a 
accueilli Thaksin comme un ami lorsqu'il a ete depose, et l'a me­
me nomme conseiller du gouvernement. 

Dialogue Cambodge-ThaHande: impasse 

La resolution pacifique du conflit frontalier ne progresse pas. A 
Ia reunion de Djakarta, le 8 avril, Ia discussion bi-laterale prevue 
n'a pas eu lieu. On a parle de fa ire des observations aeriennes, 
des cartes, d 'envoyer sur place une equipe d'observateurs indone­
siens, rien de nouveau et rien ne se fait. 

Un progres: il n'est finalement plus necessaire que le parlement 
tha'ilandais enregistre et approuve les minutes des dernieres ren­
contres bi-laterales pour que puissent se tenir de nouvelles 
contres. Le cote cambodgien cependant reste sceptique: ces ren­
contres n'ontjusqu'a present apporte aucun resultat. 

Exportations GSP I MFN 
2 mois: +51% 

Tres bon debut d'annee pour les exportations cambodgiennes: 
elle sont ete, en valeur, pour les deux premiers mois, de 51 %plus 
fortes qu'en 2010. Tousles se cteurs sont en progres: Ia Confec-
tion, composantede loin Ia plus impor tante, a progressede41 ,5 %, 
atteignant 596,5 millions de dollars; Ia chaussure a progresse de 
84,8 %; les textiles, qui confirment leur reprise, de 19,8 %; les 
autres produits de 146,6 %, atteignant 88,2 millions de dollars et 
....------------- ---. 18% du total. 

exportations deux mois 2011 ces «autres pro-

duits» comportent les 
produits de !'agricultu­
re et de l'agro-indus­
trie: riz, caoutchouc, 

chaussure manioc, huile de pal­
me, ma'is, noix de ca-

textiles jou, sucre de palme, 
produits de Ia mer, 
ethanol, sesame, ta­
bac et cigarettes, poi-

Le 27 avril, un cessez-le-feu a ete convenu entre les deux com­
mandants militaires de Ia region. Provisoire? Durable? 

Si les discussions n'aboutissa ient pas, ni par des reunions bi-
laterales ni dans le cadre de I' AS EAN, faudrait-il en appeler a 1'0-
NU ? Le ministre des Affaires etrangeres Hor Namhong envoyait 
deja le 6 fevrier dernier, au moment des combats, une lettre au 
Conseil de securite de I'ONU « pour le tenir au courant », et le 
Premier ministre a demande !'envoi d'observateurs de I'ONU. 

Ta Moen Touch , Ta Moen Thorn ... 

L'abornement de Ia frontiere avec Ia Tha'ilande est un vieux 
probleme; les deux pays en discutent de puis 1999, les recherches 
sur le terrain des 73 barnes posees du temps du Protectorat, en 
1908-1909 et 1919-1920, ont commence en 2006. Toutes les 
barnes n'ont pas ete retrouvees, certa ines ant pu etre deplacees, 
et elles sont parfois tres dist antes les unes des autres de sorte 
que le trace de Ia frontiere n'est pas toujours precis. On s'accorde 
sur certaines barnes, pas sur d'autres. 

Pour Ta Moen cependant, temple situe sur l'ancienne voie 
angkorienne Angkor-Phima'i (en 293), il n'y a pas d'ambiliJu'ite: 
Ia frontiere suit Ia ligne de crete et Ta Moen se trouve du cote 
cambodgien, nous disait deja en 2001 M. Var Kim Hong, president 
de Ia Commission mixte (en 161). II y a Ia en fait trois temples, 
«dont deux se trouvent en territotre cambodgien». 

Les khmers rouges ant occupe ces lieux, adosses a Ia Tha'ilan­
de, )usque dans les annees 80, et mine les abords cote cambod­
gien. 

Alors que les Cambodgiens ant longtemps neglige de les recu­
perer, d'y maintenir une presence militaire, les Tha'ilandais ant 
entrepris de restaurer les temples des 1991 . Ta Moen en particu-
lier «est bien restaure et bien entretenw>. lis ont construit des 
voies d'acces et les font visiter. Les Tha'1landais ant done pu 
considerer ces temples com me leurs. 

II existe depuis peu une voie d'acces cote cambodgien, des 
militaires sur place, et on peut visiter Ta Moen (du mains en 
temps de paix) a partir de Ia nationale 56 (voir p. 10 dans ce n°). 
On peut com prendre une certain amertume des Tha'ilandais. 

Une hypothese: a Preah Vihear comme a Ta Moen une partie 
du probleme est: qui tiendra Ia billetterie? 

(Sur /'abornement des frontieres voir Ia mise au point generale 
de Var Kim Hong en 277) . 

Preah Vihear : plan de gestion du site p resente fin juin 

Le Cambodge doit presenter au Comite du Patrimoine Mondial 
son plan de gestion pour le site de Preah Vihear, obligatoire pour 
!'inscription du temple au Patrimoine mondial (en 266) . 

Cette presentation d'abord prevue a Bharein, aura lieu au siege 
de !'UNESCO a Paris, entre le 19 et le 29 Juin. 

Une reunion preliminaire entre Sok Anh et Var Kim Hong pour le 
Cambodge, les representants tha'ilandais et !'Unesco aura lieu le 
25 mai a Paris. 

Le plan de gestion ne cone erne que le site classe, il ne concer­
ne pas Ia zone revendiquee par Ia Tha'ilande, nile trace de Ia fron­
tiere, fa it observer Anne Lemaistre, qui dirige le bureau de !'Unes­
co au Cambodge. 

C.n. 

vre, bois, nourriture pour chiens, et aussi: fleurs artificielles, 
boites d 'aluminium, briquets, l:iicyclettes, vis, ... les premiers 
cites atteignent des montants im portants, quoique imparfaite­
ment chiffrables (Ia part des exportations non contr61ees est 
importante, par exemple pour le caoutchouc}. 

La confec tio n a progresse sur tousles marches: + 17,3 % 
vers les Etats-Unis, + 64.7 o/o ve rs I'Europe, + 42,9 % vers le 
Canada, + 260% vers les « autres marches » (dont Japon + 
190 % et « reste du monde » + 95 %}. 

Phenomene qui confirme cette tendance sur le long terme: 
le nombre des usines en activite, 263 en janvier est passe a 
....-----------------, 270 en fevrier et 275 

Confection: les marches 
2 mois 2011 

en mars. 

Le nombre des 
salaries est passe de 
319 942 en janvier a 
321 287 en mars 
(l'incendie de June 
Textile a mis 4000 
salaries au ch6mage). 

Le salaire moyen, 
tous salaires confon­
dus: 92,2 $/ mois. 
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TOURSME 
Bon debut d'annee 

L'annee a commence assez brillamment avec une augmenta­
tion du nombre des touristes pour les deux premiers mois de 18 
% et de 14,9 %; et + 16,5 o/o pour les deux mois, taux plus eleves 
qu' ils ne le sont habituellement pour janvier et fevrier. 

arrivees, par mois, 2007-2011 
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Arrivees par pays 

L'augmentation est venue de presque toutes les provenances, 
forte surtout pour les Careens(+ 39.4 %) et pour les Chinois (+ 
40,7 o/o). Les Vietnamiens sont toujours les visiteurs les plus 
nombreux, 80 183 pour les deux premiers mois, en augmentation 
de 13,4 o/o. 

On note une augmentation du nombre des Fran<;ais: 24 728, 
soit + 13,4 %. Une diminution du nombre des Tha"ilandais 19 504, 
- 31,6 %, ce qui s'explique facilement pas les tensions entre les 
deux pays; une diminution du nombre des Ta"iwanais. 

Arrivees par pays (10 principales provenances) 
janvier-fevrier 2011 

oo.oco - · -- --- - -- - - --- ---- -- ---- - ·--·--·--- -- --- -- --- - --- --- - --- ·----------·---- -- - ·-

!011 80.181 77,598 48,186 11,606 l 0.2l o1 24,721 21 ,4611 10,!1& 1 19.~04 18.160 

EXPORTATIONS suite 
La chaussure poursuit sa forte progression:+ 84,8% 

pour les deux premiers mois. Les premiers acheteurs sont les 
pays de !'Union Europeenne (20,7 millions de dollars,+ 53%), 
les progn?s les plus eleves: Etats-Unis (5, 1 millions,+ 271 % 

Arrivees tous visiteurs par grandes regions 

Ameriques 
45 093 

Europe 
125 447 

Moyen-Orient 
2191 

356 187 

Arrivees par moyens de transport 

• voie aenenne: en augmentation de 19,1 % pour les deux 
premiers mois, les arrivees par avion representent 56,1 % du 
total. Le progres a ete fort surt out pour 5iem Reap international: 
181 000 arrivees, so it + 27,1 o/o, devanc;ant nettement Phnom 
Penh International: 116 107 arrivees, soit + 9,1 %. 

- arrivees par Ia route : un peu moins de 217 000, soit 40,9% 
du total et un progres de 13,1 o/o . 

- arrivees par bateau: 15 835, 3 o/o du total, progres de 10,9 %. 

Tourisme .. . et business 

Les statistiques du ministere du Tourisme montrent que pour les 
deux mois de 2011 les touristes ont ete 501 300 et les business­
men, soit 100 fois plus de touristes. 

II y a co"incidence normale entre le nombre des businessmen et 
!'importance des investissements. 

visites de businessmen 2 mois 2011 
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Chine 6513 Malaisie 1 085 
Coree 2031 France 1 066 
Tha"ilande 1 735 Australie 849 
Ta"iwan 1 683 Grande Bretagne 664 
Vietnam 1 386 Canada 337 
Etats-Unis 1 319 In de 317 

et Canada (750 000, + 329 %). Progres aussi du marche ja­
ponais (6,4 millions, +,73 %), et des « autres marches »: 6,1 
millions,+ 159 %). 

Le nombre des usines en activite : 38 en mars soit 2 de plus 
qu'en janvier, et 60 486 salaries, so it 4 066 de plus. (suite p . 14) 

Local experience 
&EE 
~min 
~ ., ... 

Equipment supply 
Turn-key projects 

Regional expertise 

Multitechnical after sales services 

Power Q Air Conditioning Water 
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Sok Chenda 
Secretaire general du CDC 

un expose a Ia Chambre de Commerce Franco-Cambodgienne 

les investissements etrangers au Cambodge 

U ne mise en garde: il ne faut pas tirer de conclusions hatives 
des statistiques trimestrielles, ou annuelles, concernant les 

projets d'investissements agrees. Un seul Ires important projet, 
qui sera en fait realise sur plusieurs annees, peut-etre sur 10 ou 
15 ans, peut fausser les comparaisons, donner une importance 
exageree, provisoire, au montant des projets, a tel pays investis­
seur, a tel secteur. 

Pour avoir une idee plus juste de Ia repartition des projets d'in­
vestissements, par annees, par pays, par secteurs, il faudrait un 
recapitulatif sur les 15 dernieres annees. 

Encore faudrait-il connaitre le montant des investissements 
reellement effectues. La Banque nationals est en mesure de faire 
ces calculs, mais elle ne les diffuse pas. 

On trouvera cependant le montant des FDI , par annees, dans 
I' expose de Hang Chuon Naron (voir dans ce n• p. 6) . 

Quelques reflexions de Sok Chenda: 

- Relancer l'investissement fran~rais ? les Fran9ais son! les 
premiers des investisseurs europeens au Cambodge. lis sont tres 
presents avec des societes importantes comme Accor; Total, Vinci, 
Bollore etc ... et quantile de petites et moyennes entreprises; les 
efforts du poste d'expansion economique y ont beaucoup contribue. 
Mais si les « stocks » sont eleves, les « flux » ont beaucoup dimi­
nue depuis Ia crise. Dans Ia lisle des projets d'investissements pour 
2010, les Fran9ais n'arrivent qu'a Ia 13eme place (en 295). 

Certains pays investissent beaucoup au Cambodge, et rapa­
trient tous leurs benefices, sans penser a l'aide. Les Fran9ais au 
contraire aident beaucoup le Cambodge mais ils pourraient inves­
tir davantage ! 

Relancer l'investissement franyais ? II est question qu'une 
grande banque cree une agence au Cambodge, on devrait en 
avoir confirmation « dans un ou deux mois ». Deja le Credit Mu­
tuel est present, dans le micro-credit. II est question d'une visite 
au Cambodge du Medef, une delegation de chefs d'entreprise, qui 
irait dans ce sens; et d'une vi site du Premier ministre franyais .. . 

- Pourquoi pas plus d 'lnvestisseurs fran~rais ? La taille du 
marche cambodgien est Ia premiere des raisons. Elle ne tient plus 
maintenant que I'Union Europeenne accueille sans droits de 
douane les produits fabriques au Cambodge, et que le marche 

Projets d'investissements agrees 
3 mois 2011 

17 projets d'investissements ont ete agrees au cours des 3 
premiers mois de 2011 , totalisant 280,7 millions de dollars et cor­
respondant a 26 216 emplois. 

Sur ces 17 projets 11 relevent du secteur Confection. Ce sec­
leur reagit Ires positivement a l'ouverture du marche europeen. 

Les investisseurs dans Ia confection pour cette periode sont en 
majorite ta'fwanais: 5 projets, le montant pour chacun allan! de 2 a 
8 millions de dollars. On note aussi des projets de Coree, des 
Etats-Unis, de Hong Kong, de Chine (12 millions de dollars, et 
plus de 3 900 emplois, en joint venture avec un investisseur cam­
bodgien). 

Un projet dans Ia chaussure : montant 3,1 million de dollars, 
projet cambodgien. 

Un projet dans le caoutchouc : une usine de traitement du 
latex, montant 4,1 millions de dollars, projet cambodgien . 

Telecommunications: un projet de construction et d'entretien 
des tours de telecommunications, montant 101 ,6 millions de dol­
lars, joint venture entre des societes americaine (90 %), malai­
sienne (5 %), cambodgienne (5 %). 

americain s'ouvre davantage. 
- une autre raison est le m anque de main d'ceuvre qualifiee. 

Le gouvernement, les ministeres en sont conscients, c'est un 
domaine qui demande un effort general. 

- un conseil aux entreprises franyaises: s'allier avec des en­
treprises vietnamiennes, chinoises, coreennes .. . qui investis­
sent au Cambodge: les Vietnamiens en particulier son! des inves­
tisseurs de plus en plus importants. Le Premier ministre du Viet­
nam est venu en visite au Cambodge les 23 et 24 avril , avec une 
delegation de 250 businessmen [voir p. 13]. 

- attirer au Cambodge les investisseurs europeens est assez 
difficile. Les chances son! meilleures avec les entreprises euro­
peennes deja installees dans Ia region, qui Ia connaissent. 

- Parmi les atouts du Cambodge: des salaires encore assez 
bas , l'acces aux marches europeens et americain . 

Pour ce qui est dissuasif: - le coOt de l'electricite: il baissera a 
partir de 2013; - le mauvais etat du systeme judiciaire ? Mais il 
n'est certainement pas meilleur en Chine, ou pourtant les investis­
sements affluent. 

- un secteur qui devrait attirer les investissements: l'agro­
industrie, les industries de transformation agro-alimentaires. 
II est anormal que le Cambodge importe du Vietnam des conser­
ves de goyaves ! 

- les invest isseurs japonais: a leur habitude ils sont Ires cir­
conspects , mais ils ont deja des tetes de pont (roulements a bille, 
.. . ), et beaucoup son! venus visiter le Cambodge; il y aura des 
suites. Les entreprises japonaises sont presentes dans Ia PPSEZ, 
Ia Zone economique speciale de Phnom Penh; le Jetro vient d'ou­
vrir un bureau a Phnom Penh, c'est un signe tres favorable. La 
Zone de developpement economique speciale en construction 
pres du port de Kompong Saom sur 70 ha, sur pret japonais, 
devrait attirer beaucoup d'investisseurs japonais. 

• 
Le Secretaire general du CDC insiste aupres des membres de Ia 

CCFC pour qu'ils assistent plus nombreux au groupes de travail 
Gouvemement I secteur prive. II en existe 8: Tourisme, Commu­
nications, Agro-alimentaire, Lois et n3glements, .. . Qu'ils viennent 
non seulement avec des critiques, mais avec des propositions ! 

Production de materiaux de construction : montant 6,8 mil­
lions de dollars: investisseur cambodgien Khaou Phallaboth In­
dustries (voir en 295). 

Services: Centre commercial Royal Tower, vente au detail, 
salles de conferences et d'expositions, hOtel, suites ... Montant 
101 ,6 millions de dollars, 2 485 emplois prevus. Projet cambodgien . 

Tourisme: (( panorama house (cambodian history);; : montant 
17 millions de dollars. Projet de Ia Coree du Nord. 

• 
Rappelons que les candidats a l'investissement acquittent un droit 

de 7 millions de riels, quel que soit le montant du projet. 
Le temps necessaire a !'agrement est variable selon les secteurs: 

il est bref pour Ia confection , Ia chaussure (moins d'un mois). II est 
plus long lorsque les montants sont tres importants, dans des sec­
leurs qui demandent un master plan, des etudes d'environnement. 

La realisation des investissements est elle-meme variable selon 
les secteurs. Dans le cas d'investissements Ires importants, gran­
des concessions destinees a des plantations par exemple, ou des 
amenagements touristicjues, il arrive que les concessionnaires 
attendent de trouver des partenaires qui financent le projet. 

Lorsque le concessionnaire n'investit pas dans un delai de deux 
ans, !'agrement peut lui etre retire. Dans le Mondolkiri, 54 conces­
sions destinees a l'heveaculture, grandes et petites , ont ete sup­
primees en 2009 . 
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Dieter Billmeier 
vice-president de Ia Canadia Bank 

bond en avant pour le secteur ban 
dans I'ASEAN + 3 

La population totale des pays de I'ASEAN etait estimee fin 2008 a 
558 millions. Cela en fait le plus important des marches en deve­

loppement du monde. Si l'on y ajoute les populations et Ia puissance 
economique de Ia Chine, du Japan, et qui plus est, de l'lnde, les pers­
pectives d'avenir pour le business sont immenses. 

Les institutions financieres qui ne tiennent pas compte du mar­
che de I'ASEAN risquent de se priver de l'un des plus importants 
marches en developpement dans Ia decennie a venir. 

On prevail que le seul secteur de Ia banque de detail va apporter 
dans les 3 a 4 ans qui viennent 180 milliards de nouveaux revenus, 
c'est-a-dire autant de croissance nouvelle qu'aux Etats-Unis pen­
dant Ia periode de boom 1994-2001 . A Ia fin 2010, 100 millions de 
Chinois avaient reyu leur premiere carte de credit, devenant ainsi le 
3eme marche du monde a pres les Etats-Unis et le Japan. 

Davantage de concurrence, mains de frontieres a l'interieur de 
I'ASEAN et au-dela, plus de fusions et d'acquisitions, et un acces 
plus facile aux capitaux strangers, voila des semences excellen­
tes pour Ia croissance et !'expansion d'acteurs financiers plus 
forts. Voila les fondations de marches bancaires plus resistants et 
mieux organises au sein de I'ASEAN. 

En mars 2010 a ete cree le CMIM, Chiang Mai Initiative Multila­
teralisation. II s'agit d'un accord multilateral d'echanges destine a 
aider les pays qui ant des problemes de balance des paiements. 
Cet accord concerne, au-dela de I'ASEAN, Ia Chine, le Japan et Ia 
Coree du Sud. Ce systeme permet de fournir des liquidites a di­
vers marches en cas de besoin. Par exemple, si le Cambodge 
souhaite emprunter des fonds a eel organisme, il peut en aviser 
les deux pays coordinateurs -actuellement l'lndonesie et le Japan 
- qui prendront contact avec les autres pays membres du CMIM 
pour prendre une decision. Ce systeme conduit finalement a une 
integration financiere et de ce fait ouvre le marche des capitaux a 
davantage d'investissements. Un risque est que eel afflux de capi­
taux nouveaux creede !'inflation et (peut-etre) une certaine volati­
lite des taux de change. 

Pour prevenir ces risques macro-economiques, Ia plupart des 
pays de I'ASEAN, y compris le Cambodge, ant introduit, et appli­
quent, une reglementation ad hoc visant a renforcer le secteur 

Les investissements vietnamiens 
Les investissements vietnamiens ant beaucoup augments ces 

dernh3res annees, totalisant plus de 2 milliards de dollars. Les 
projets agrees son! de plus en plus importants et diversifies. En 
2010, ils ant totalise 114,7 millions de dollars, notamment dans 
les plantations d'heveas et Ia riziculture (en 295) . 

La recente visite a Phnom Penh du Premier ministre du Viet­
nam Nguyen Tan Dung avec une forte delegation de business­
men vietnamiens donne une nouvelle dimension a ces investisse­
ments. Les accords signes le 25 avril prevoient plus de 900 mil­
lions de dollars d'investissements. 

Le projet principal est le barrage dit Lower Sesan II, 400 MW, 
au confluent de Ia Se San et de Ia Sre Pok, dans I'Est de Stung 
Treng, un projet Ires critique depuis longtemps par les defenseurs 
de l'environnement. II s'agit d'une joint venture entre le Cam bad­
ge 49% et le Vietnam 51 %. C'est EVN Electricite du Vietnam qui 
assurera Ia construction , plus de 800 millions de dollars, et Ia 
gestion. La moitie de Ia production ira au Vietnam, Ia moitie sera 
vendue au Cambodge (Ty Norin, president de EDC, en 295). Le 
barrage doit etre operationnel en 2016. 

II est question d'autres barrages plus en amant sur Ia Se San: 
Prek Liang 1 et 2. 

Les accords Cambodge Vietnam prevoient d'importants inves­
tissements dans des plantations : manioc, canne a sucre et usi­
ne de traitement.. . et Ia prospection de minerai de fer dans le 
Rattanakiri , un projet de 30 millions de dollars. 

Au cours des dernieres annees on note d'importants investis­
sements dans l'heveaculture: 12 compagnies vietnamiennes 
sont presentes debut 2011; 4 projets de plantations, pour 74 mil-

financier. Une cooperation regionale telle que celle-ci au sein de 
I'ASEAN + 3 contribue a diminuer les differences. Grace a !'inte­
gration, les economies se renforceront et prendront de l'ampleur. 

L'idee principale de !'integration regionale est de creer une region 
stable, prospere, et pacifique. L'ASEAN ne se concentre pas seule­
ment sur les domaines economiques, mais aussi sur le social, le 
culture! et le politique. Elle se preoccupe aussi de Ia sante, de Ia pau­
vrete, et de beaucoup d'autres aspects du developpement. Des eco­
nomies prosperes conduisent finalement a ameliorer Ia vie des gens. 

La plupart des pays de I'ASEAN sont enthousiastes a !'idee de 
saisir ces occasions sans precedent pendant et apres cette periode 
de crise. Les fondamentaux dans Ia region de I'ASEAN demeurent 
solides, ce qui genere un prudent optimisme pour Ia periode a venir. 

Surtout les institutions financieres dans Ia region ASEAN voient 
!'expansion comme le moyen de passer de Ia « survie » a une 
croissance durable. Un grand nombre de banques locales pre­
voient d'augmenter de Ia meme favon leurs investissements dans 
leurs activites de base et dans de nouveaux domaines. C'est a 
dire d'envisager des marches nouveaux. 

Je suis convaincu que les evolutions dominantes vont participer 
pour une grande part a Ia croissance du marche bancaire de !'A­
SEAN. Ces evolutions son! celles des consommateurs modernes, 
mais aussi, sans exclusivite, de Ia population agee; elles com­
prennent aussi le progres du bien-etre, un doublement probable 
de Ia population « bancarisee », !'emergence d'entreprises petites 
et moyennes, et d'une favon gemerale Ia fascination asiatique 
pour les nouvelles technologies. 

Les banques et les institutions financieres capables de bien se 
situer par rapport a ces evolutions, et de les anticiper, beneficie­
ront des taux de croissance que connaTtront les economies deve­
loppees et en developpement. 

Je pense que les occasions creees par Ia croissance dans Ia 
region ASEAN + 3 son! parmi les plus importantes et potentielle­
ment les plus lucratives dans le monde. Sans oublier qu'il faut 
veiller constamment aux facteurs d'incertitude et anticiper Ia vola­
tilite des marches. 

lions de dollars, etaient agrees en octobre 2010. Les Vietna­
miens prevoient d'exploiter a terme 100 000 ha (Ly Phalla, en 
294) . 

Pour le riz Green Trade travaille en joint venture avec deux societas 
vietnamiennes au sein de Cavifood (Than Virak, en 292); 

Ciment : Khaou Chu/y Group projette une joint venture avec le 
puissant groupe cimentier /G Vincem (en 295); 

Banque: ces investissements sont facilites par Ia presence de 
Ia Sacombank. 

Finances-Bourse: tout recemment, en prevision de l'ouverture 
d'une bourse a Phnom Penh vient de s'installer CVS, Cambodia­
Vietnam Securities. 

Guide Total des Routes et du Tourisme 
La cinquh1!me edition compte 126 pages. Textes et cartes mis a jour et 
Ires enrichis. Pius de 130 photos. ltineraires. Beaucoup d'encadres 
concernant las sites archeologiques, las sites naturals, las zones prote­
gees et l'eco-tourisme, Ia societe, l'economie du Cambodge ... 

le Guide Total des Routes et du Tourisme 
un cadeau utile, un joli cadeau 

En vente a Carnets d'Asia, Monument Books, International Book 
Center, Peace Book Center, Thai' Huot Market, las boutiques Bonjour de 
Total, Ia librairie du Sofitel, Phnom Penh International Airport, Cambodia 
Country Club, Boston Book Company, The Bike Shop, Go/dan Books, 
L 'lmprevu, L'Eiephant Blanc, a bord du Tum Tlev 1, restaurants Le Wok, 
Open Wine, La P'tita France, .. . Siem Reap International Airport, Monu­
ment Books a Stem Reap, Stem Reap Book Center .. . 

La version en anglais est en vente dans les ml!mes librairles. 
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Quel tourisme pour le Cambodge ? 

Une conference sur le Tourisme le 1er avril organisee au Sofitel par Ia SCA, Air France et Vinci, a notamment porte 
sur l'avenir du Tourisme au Cambodge. C'est un avenir qui s'annonce tres prometteur, le potentiel non utilise etant 
encore considerable. Mais quel type de tourisme faut-il souhaiter ? Et peut-on orienter son evolution ? 

L e Tourisme au Cambodge, c'est 9% du PNB (plus de 12 
% selon d'autres calculs), c'est-a-dire autant que le secteur 

de Ia Confection. Sa progression depuis 18 ans est brillante, et 
particulierement depuis 2003. En 2010 le nombre des visiteurs 
a atteint 2,51 millions, en progression de 16% sur 2009. 

L'avenir a court et a long terme est tres prometteur, en 
nombre de visiteurs et en revenus. 

Les revenus, selon le ministere du Tourisme, passeront de 
1, 7 milliard de dollars en 2010 a 5 milliards en 2020. La de­
mande de chambres triplera en 1 0 ans, passant de 25 000 en 
201 o a 75 000 en 2020. 

Quel tourisme a long terme ? 
Jusqu'a present, on peut considerer que les centres d'inte­

ret sont au nombre de trois: 
- interet culture! avec le role tres predominant du Pare ar­

cheologique: Ia plupart des visiteurs viennent pour Angkor 
Vat, le Bayon, le Ta Prohm, le Baphuon , Ia terrasse des ele­
phants, le Preah Khan, Banteay Srey ... 

- interet pour les s ites naturels, les paysages, Ia nature, 
les villages et les habitants, l'economie locale, l'eco-tourisme; 
decouverte du pays (voiture, moto, velo .. . ). Une conference 
internationale sur l'eco-tourisme aura lieu a Phnom Penh du 3 
au 5 octobre prochain. 

- interet pour les loisirs: vacances balneaires, plages, acti­
vites com me Ia pion gee sous-marine, le golf, ... tourisme 
fluvial ... 

Toutes ces centres d'interet se developpent et se diversi­
fient. Le culture! a devant lui un grand avenir, a mesure que 
des sites archeologiques deviennent accessibles grace a !'a­
melioration du reseau routier: on en denombre des centaines, 
disperses sur une grande partie du pays. 

L'eco-tourisme n'en est encore qu'a ses tout commence­
ments, les amateurs de moto taus-terrains jouant Ia un role de 
pionniers. II y a de grandes randonnees a vela, des treks a ele­
phant, a pieds. Le reseau de guest-houses se developpe. II com­
mence a y avoir dans des lieux isoles, « sauvages », des eco­
lodges, des gites, des chambres chez !'habitant et meme, avec 
l'accompagnement de guides locaux competents, de I' eco­
tourisme veritable avec etape en fon"lt, nuits dans un hamac, ... 

Ia masse, le luxe, et les niches 
C'est du tourisme balneaire et de loisirs que l'on attend les 

progres les plus importants. Actuellement centre sur Siem 
Reap, le plus fort du flux touristique principal passera progres­
sivement au sud. Etant bien entendu que l'un n'exclut pas 

Equipements touristiques 
Points d'entree et de sortie 

II existe 20 passages de frontiere « intemationaux » 
- 10 sur Ia frontiere du Vietnam; 6 sur Ia frontiere tha'ilandaise; 1 

sur Ia frontiere laotienne; 2 interieurs: aeroports de Phnom Penh et de 
Siem Reap; 1 au port de Sihanoukville. 

3 aeroports de classe internationale 
- Phnom Penh International Airport, capacite 2 millions de passa­

gers; 4 millions en 2015; max 8 millions. 
- Siem Reap international Airport, capacite 1,5 mill ion de passa­

gers; 4 millions en 201 4; max : 6 millions. 

!'autre, au contraire: apres un sejour culture!, apres une visite 
des temples, quelques jours sur le littoral c'est une bonne 
formule. En sens inverse, les croisieristes qui font escale a 
Sihanoukville choisiront volontiers une «extension» culturelle 
a Siem Reap pour peu que le trajet soil facile. La combinaison 
du culture! et du balneaire/loisirs contribuera a faire du Cam­
badge une destination complete, attrayante par elle-meme. 

« Tourisme de loisirs » est un terme tres general. On distin­
gue souvent «tourisme de masse», avec des logements a 
densite importante et des agglomerations: c'est ce que le 
Cambodge ne souhaite pas. Et a !'autre extremite de !'even­
tail, un tourisme haut de gamme: sites exceptionnels, gran­
des villas avec jardins, piscine, spas, amenagements sportifs , 
equipements sophistiques ... 

II ne faut pas opposer radicalement «tourisme de masse» et 
«tourisme haut de gamme ». II existe bien des formules inter­
mediaires. De grands projets d'investissements touristiques 
prevoient de faire voisiner des zones d'habitations en immeu­
bles, des maisons contigues de 2 ou 3 etages a coCJt relative­
men! moderes, des zones de villas »moyenne gamme», et des 
zones reservees aux villas, a l'hotellerie de grand luxe. 

II taut penser aussi a des formules residence/ loisirs: cer­
tains investisseurs prevoient de vendre des villas, des appar­
tements, a des acquereurs qui viendront habiter quelques 
mois par an, laissant Ia gestion, l'entretien, a une agence spe­
cialisee ou a un hotel voisin . 

A cela s'ajoute le tourisme-business international: resorts, 
hotellerie equipes pour des conferences, colloques, seminai­
res, concerts, salons, foires, festivals, expositions, manifesta­
tions artistiques ... Certains pays developpent cette formule 
avec succes. Au Cambodge, quelques hotels ont l'equipement 
necessaire. 

Dans Ia meme categorie du tourisme-business: les voyages 
organises par de grands societas, organismes ou associations 
pour leur personnel ou leurs membres, voyages dits incentives, 
tres pratiques au Maroc, en Egypte, en Grece ... dans le Golfe. 

. . . et des «niches» com me le tourisme medical dont Ia 
Tha'ilande, le Bresil, le Maroc aussi , Ia Tunisie, se sont faits 
une specialite; de fac;:on plus generale le «tourisme san­
te» (thalassotherapie par exemple); le tourisme «economie 
en developpement » (exposes in situ sur l'economie locale), le 
tourisme social, le tourisme solidaire, . . . certains organisa­
teurs incluent du social dans des formules de voyages classi­
ques: contacts avec des villageois, visites de minorites ethni­
ques ... ), participation a tel projet d'assistance ... 

- Sihanoukville international Ai rport, un nouveau terminal, capa­
cite 2 millions de passagers est prevu pour 2020. Capacite max 10 
millions. 

Moyens de transport 
En 2010, 52 % des visiteurs son! arrives par avian (Siem Reap 

28,4 %; Phnom Penh 23,59 %), 40,5 % par Ia route, 3, 1 % par ba­
teau. 

Hebergement 
- 24 506 chambres d 'hotel, don! 9 438 a Siem Reap, 6 920 a 

Phnom Penh, 2 060 a Sihanoukville, 6 088 ailleurs. 
- 15 920 chambres de guest-houses don! 5 351 a Phnom Penh, 

3 054 a Siem Reap, 1 688 a Sihanoukville, 5 817 ailleurs. 
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plut6t le tourisme haut de gamme ? 
La preference des autorites et des specialistes va au tourisme 

«haul de gamme», moins destructeur pour l'environnement, 
createur d'emplois mieux remuneres, plus rentable pour les in­
vestisseurs et les gouvernements. 

Vincent Bamberger, du cabinet Arthur D. Little, imagine 3 sce­
narios pour Ia periode 2011-2020: 
- pas de politique de developpement bien definie: le Cambodge 

aura en 2020 4,6 millions de touristes et des revenus de 3 mil­
liards de dollars 
- developpement rapide du tourisme balneaire de masse: 7,6 

millions de touristes et des revenus de 4,4 milliards 
- politique vigoureuse pour developper le tourisme haul de 

gamme: 7,2 millions de touristes (un peu moins qu'avec une 
politique de tourisme de masse) mais des revenus de 6,1 mil­
liards de dollars: nettement plus. 

Selon ce schema il taut done preferer le tourisme haul de gam­
me. Mais eel objectif, comment l'atteindre ? Quelles mesures 
prendre ? Cette etude ne le dit pas. S'il s'agit de creer des infras­
tructures, routes, aeroports, hotellerie, equipements, d'ameliorer 
le niveau professionnel des services, d'etre presents dans les 
manifestations et salons a l'etranger, de rechercher des liaisons 
aeriennes nouvelles ... ce ne sont pas des idees neuves ! 

Ou bien plusieurs tourismes ? 

On peut faire ici deux observations: 

- II ne taut pas opposer quantile et qualite: le tourisme peu 
couteux n'est pas forcement de mauvaise qualite. On trouve 
maintenant des etablissements modestes et moyenne gamme 
qui sont dans leur categorie de Ires bonne qualite. 

Les efforts doivent porter sur ceux qui ne sont pas encore a 
niveau. Dans une recente interview Luu Meng, president de !'As­
sociation des hoteliers du Cambodge preconisait, notamment 
pour les petits restaurants, des formations sur place (en 294). 

- preferer le tourisme haul de gamme se comprend bien. Mais 
tout ne depend pas des souhaits des autorites. Que voit-on pra­
tiquement ? II existe de beaux projets de tourisme haul de gam­
me sur Ia cote, dans les iles, mais Ia plupart sont en attente, les 
investisseurs sont dans !'expectative, alors que d'enormes pro­
jets de tourisme moyenne gamme, comme le projet chinois du 
Botum Sakor, sont en cours. Le haul de gamme est extreme­
men! competitif a l'echelle mondiale, alors que Ia demande exis­
tante pour le tourisme moyenne gamme est enorme. 

Orienter Ia politique touristique pour le long terme est done un 
exercice delicat, Ia meilleure voie etant sans doute de favoriser 
simultanement plusieurs styles de tourisme, de «manter en 
gamme» progressivement, d'apprendre de !'experience, d'affiner 
toutes les formules. C.n . 

SCA 
programme pour la saison d'ete 

Quatre nouvelles compagnies vont desservir lc Cam hodge: 
-Air France assure a partir du 28 mars 3 liaisons par semaine 

entre Paris et Phnom Penh, avec des A 340 (275 sieges) et des B777 
(309 sieges); 

- Tiger Airways prevoit des vols quotidiens entre Singapour et 
Phnom Penh et entre Singapour et Siem Reap avec des A320 (180 
sieges); 

- Skywings Ai1·lines assurera 4 fois par semaine des liaisons 
triangulaires Siem Reap-Hanoi- Seoul, avec un MD83 (165 sieges). 

-Myanmar Air assure depuis le 23 fevrier 2 vols par semaine 
entre Yangoon et Siem Reap (A 320 162 sieges). 

D'autres liaisons sont renforcees: 
- Vietnam Airlines ajoute deux vols sur Ia liaison Siem-Reap­

Vientiane; 
-Asiana Airlines ajoute un val par semaine entre Seoul et Siem 

Reap et 2 vols par semaine entre Phnom Penh et Seoul; 
- China Eastern Airlines reprend ses vols quotidiens entre 

Siem Reap et Kunming et ajoute une nouvelle liaison entre Siem 
Reap et Shanghai (4 vols par semaine, avec unA 320); 

- Korean Air va renforcer sa liaison Phnom Penh-Seoul avec 
un A320. 

-Air Bm·lin commencerait une liaison directe avec le Cambodge 
en octobre 2011. 

Pour Ia « saison d'ete 2011», le nombre de vols a destination ou 
au depart de Phnom Penh International est de 199 par semaine. 
Pour Siem Reap Intern~tional: 192. 

SourceSCA 

• 
Sihanouville International : a qui Ia faute ? 

Toujours pas de vols desservant Sihanoukvllle, ou pourtantl'aero­
port est pret depuis 18 mois. Les autorites, les inveslisseurs, les 
professionnels du tourisme s'impatientent. Sans liaisons aeriennes 
regulieres, pourquoi inveslir des millions, des milliards de dollars en 
amenagements touristiques, hotellerie et autres? Etle developpe­
ment de Ia region prend du retard. 

II semblerait normal que Ia compagnie nationale Cambodia Ang­
kor Air soil pionniere, prenne !'initiative de desservir Sihanoukville. 
Pour !'instant elle ne prevail rien, ne s'engage a rien. Sok Siphana, 
avoca!, conseiller du gouvernement, animateur de Ia conference 
sur le tourisme s'en est declare de~u . L'argument avance par le 
directeur de CAA est que Ia demande commerciale insuffisante Ia 
ferait commencer ses operations a perle. 

Une hypothese -que personne n'a exprimee, mais qui circule- est 
que le partenaire de CAA, Vietnam Airlines, avec 49 % des parts de 
Ia societe- retarderait volontairement Ia desserte de Sihanoukville 
par CAA pour ne pas gener le developpement touristique de l'lle 
vietnamienne toute proche de Phu Quae. Par ce procede, Phu 
Quoc, avec des inveslissements considerables, prendrait une bonne 
avance sur les amenagements cambodgiens. Ce n'est qu'une noire 
hypothese. · 

Le role de pionnier reviendra peut-etre a Tonie Sap Airlines, qui 
pourrait commencer Ia desserte de Sihanoukville des qu'elle aura 
re~u un ATR 72: en aout prochain? C.n . 
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HANG CHUON NARON 
Secretaire general du ministere des Finances 

Lars de Ia Conference sur le Tourisme et les Infrastructures, organisee le 1er avril au Sofitel par Ia 
SCA, Vinci et Air France, le Secretaire general du ministere des Finances et vice-President du Conseil 
Economique Supreme (SNEC) a fait sur l'economie du Cambodge, ses infrastructures et les 
« corridors de croissance » un expose dont nous reproduisons quelques elements qui nous paraissent 
particulierement importants (donnees macro-economiques) ou tout a fait nouveaux comme le corridor 
de croissance lnde-Mekong (MIEC). 

Quelques fa its et chiffres 

• une croissance moyenne de 10 %au cours des cinq der­
nieres annees, et de 9,3 % sur Ia derniere decennie. 

• depuis l'an 2000, le revenu par personne a presque triple, 
passant de 288 $en 2000 a 830 en 201 0 ; 

• Ia proportion de Ia population au-dessous du seuil de pau­
vrete est passee de 50 % en mi-90 a 27 % aujourd'hui; 

• le tourisme a genere 1, 7 milliard de revenus en devises en 
2010. 

les indicateurs macro-economiques 

2008 2009 2010 
PlB (nominal, million $) 10,337 10,335 11,344 

PlB (par habitant, en S) 773 765 830 

PIB (croissance moycnne) 6.7% 0.1% 5.9% 

Agriculture 5.7% 5.4% 4.0% 

lndustric 4.0% -9.51!/o 13.5% 

Services 9.0°/h 2.3% 3.1 % 

Recettcs (% du PlB) 13.3•;<, 11.9% 13.3% 

Depenses ('Yo du PI B) 15.9% 20. 5% 20.7% 

Solde ('V.' du PlB) -2.9% -6.4% -7.4% 

Inflation (taux moyen) '19.7% -0.6% 4% 

Reserves en devises 2,164 2,367 2,650 

(e n millions ck dollar) 

Les sources de Ia croissance 
• Developpement des ressources humaines 

• Developpement agricole 

• Diversification du tourisme 
• Industries de transformation et nouvelles industries 

exigent des infrastructures physiques et organisationnel­
les accrues et ameliorees. 

Croissance phlmomenale 
du secteur bancaire 

• Les depots bancaires sont passes de 347 millions de 
dollars en 2000 a 914 en 2005; a 2 296 en 2007; a 3 192 en 
2009; eta 4 030 en 2010. 

• en janvier 2011 il y a 29 banques commerciales, 7 ban­
ques specialisees, 20 MFI (institutions de micro-finance) licen­
ciees, 26 MFI enregistrees, et environ 60 ONG de micro­
finances non enregistrees; 

Les nouvelles banques sont CIMB de Ia Malaisie et Ia Bank 
of China. 

• !'intermediation bancaire (M2 I GOP) a presque triple 
pendant Ia derniere decennie pour atteindre 41 % du PIB en 
2010. 
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On voit que les exportations ant realise depuis 2001 des 
gres constants, grace notamment a Ia confection -avec u 
inflexion en 2009. La reprise en 2011 est vigoureuse. 

Le deficit de balance commerciale tend a se stabiliser. 

Prets au secteur prive 1994-201 0 
(millions de dollars) 
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donnees macro-economiques 
le corridor lnde - Mekong 

Importance des infrastructures 
Pour le developpement economique, souligne Hang Chuon 

Naron, Ia construction d'infrastructures est prioritaire. II s'agit 
d'infrastructures «physiques», et d'infrastructures «organisa­
tionnelles ». Physiques: 

- routes principales et secondaires, voies ferrees, aero 
ports, ports et systemes d'irrigation 

- communications electroniques, production d'electricite 
avec les reseaux de distribution (en 295 et ci-apres) 

-technologies de !'information et des communications 
- et attirer le secteur prive pour Ia realisation d'investisse 

ments dans le cadre de concessions de travaux pu 
blics et d'exploitation (BOT). 

taux de change stable 
alors que !'inflation est en baisse 

Le taux moyen d'inflation s'est ralenti de 20% en 2008 a -0,7% 
en 2009 et 4 % en 2010. Le riel s'est apprecie de 2,4 % en 2010 
pour atteindre 4 064 riels le dollar en decembre 2010. 

[prevision du FMI : inflation 6,5 en 2011, a cause principalement du prix du 
petrole, et 4,1 %en 2012] 

balance des paiements (%GOP) 

Quant aux infrastructures « organisationnelles » il s'agit: 
-de Ia protection du droit de propriete (en 296); 
- de !'enregistrement systematique des terrains 
- de !'elimination des obstacles : guichet unique, reduc 

tion des delais d'approbation et coOts des transactions 
- amelioration du climat des affaires et de Ia gouvernance 
- facilitation du commerce. 
-transport frontalier et assurance 

La facilitation du commerce comporte Ia modernisation de Ia 
douane (systeme ACYCUDA depuis le 1er mai 2009); les 
accords de service SLAs qui definissent les roles et responsa­
bilites des ministeres concernes dans le dedouanement; le 
Cambodge fera partie du guichet unique de I'ASEAN en 2012. 

recettes budgetaires (milliards de riels) 

• Tllx l\evonue • Non-TuRI!Vuenuo Total Revenue 
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HANG CHUON NARON 
le reseau electrique en 2021 

les corridors de croissance 
De plus en plus le Cambodge doit penser « regional ». 

L'idee du corridor de croissance lnde-Mekong (MIEC) est d'in­
tegrer Cambodge, Myanmar, Tha"llande et Vietnam avec !'In­
de, par Ia cote de I'Est. Le Cambodge occupe une place cen­
trale dans ce dispositif. 

Ces infrastructures, routes, rail, electricite, eau, telecom­
munications ... creent des axes, des corridors qui doivtmt de­
venir des zones de developpement agricole, industriel, de 
commerce et d'investissements. C'est le grand interet que 
presente le MIEC pour le Cambodge. 

II taut en meme temps developper d'autres types d'infras­
tructures d'accompagnement: communications electroniques, 
alimentation en eau, ... et promouvoir des activites domesti-

ques et sociales, ainsi que les bases legales pour stimuler Ia 
croissance. 

MIEC: strategie pour le Cambodge 
La carte ci-dessous montre bien Ia position centrale du 

Cambodge dans ce schema, avec un important pole de crois­
sance, Phnom Penh, et plusieurs « noouds de croissance »: 
Sisophon-Poipet (SEZ, industrie Iegere, commerce trans­
frontalier) , Battambang (agro-industrie), Siem Reap 
(tourisme ), Sihanoukville (SEZ, industrie Iegere, construc­
tion), Bavet (SEZ, industrie Iegere, commerce transfrontalier). 

Pour Ia section Sihanoukville de ce schema, les points forts 
sont: - le port en eau profonde; - Ia liaison par chemin de fer 
en cours de rehabilitation; - un nombre important de SEZ en 
activite et en construction; - une nouvelle destination pour les 
touristes; - Ia proximite de Ia zone petroliere. 

Pour Battambang: - haute densite de population; - centre 
agricole principal du Cambodge (riz, manioc, ma"ls); - centre 
commercial et de services agricoles; - proximite de Ia Tha"llan­
de et de Phnom Penh. 

Pour Svay Rieng-Bavet: - proximite des centres industriels 
de Ho Chi Minh Ville, de Dong Nai etc ... ; - potentiel com me 
centre de services grace au commerce transfrontalier; - nom­
bre important de SEZ etd'investissements industriels; - grands 
lopins de terre pour !'expansion industrielle; - il faut ameliorer 
les liaisons routieres. 

Pour Sisophon-Poipet: - proximite du centre industriel de 
Bangkok, de Ia cote Est et du centre de Chachengsao- Pra­
chinburi (250 km); - potentiel comme centre de services grace 
au commerce frontalier ave poles industriels de Bangkok et de 
!'Estern Seabord; - haute densite de population dans les pro­
vinces environnantes fournisseuses de main d'oouvre; - routes 
et chemin de fer reliant Phnom Penh a Bangkok; - prix des 
terrains moins eleves que dans les zones frontalieres; -
grands lopins disponibles. 

Le developpement industriel suppose: 
- l'elargissement du marche interieur et Ia substitution d'im-

le corridor de croissance lnde-Mekong 
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le corridor economique lnde-Niekong (NIIEC) 
portations par Ia transformation des ressources domestiques: 
poisson, viande, canne a sucre, fruits et legumes ... 
- Ia promotion de l'industrie agro-alimentaire pour !'exporta­

tion: caoutchouc, manioc, huile de palme, derives du sucre de 

palme, congeles, fruits tropicaux, agriculture organique. 

- Ia diversification et Ia remontee de Ia chaine de valeurs 
dans les industries existantes (vetements, produits agricoles). 

corridor economique lnde-Mekong 
projets pour le Cambodge 

~t<o-rowhm 

~ ikl.ld l&. l d .. mdTo..uhm 

(jJfi) G1ow1h Po&. 

Growth Node 

Export s to ASEAN. Rest o f ' '.'Orl d 

Amenagement du territoire: le MIEC au Cambodge 

Ce schema qui est en somme un projet d'amenagement du 
territoire a long terme situe les poles et les nceuds de crois­
sance le long du MIEC et indique leurs secteurs d'activite 
principaux, existants et a venir. 

On voit notamment !'accent mis sur l'agro-industrie dans 
Ia region de Battambang. C'est une vocation evidente, les 
conditions y etant particulif3rement favorables a Ia production 
de riz de haute qualite, de cereales, de fruits, de legumes. 

Rappelons que l'objectif officiel est que les exportations de 
riz atteignent 1 million de tonnes en 2015 (50 000 t environ en 
201 0). Toute Ia filiere est a organiser et a moderniser 
(Timothy Purcell en 282), et en particulier les rizeries qui ne 
permettent pas d'exporter de grandes quantites repondant 
aux normes internationales (Mao Thora, Secretaire d'Etat, 
Thon Virak president de Green Trade, en 277, 281, 285, 292). 
Des mesures sont prises pour financer l'equipement et le 
fonctionnement de rizeries modernes (parfois en joint venture 
avec une societe vietnamienne, Thon Virak en 292). L'amelio­
ration du reseau routier et Ia liaison ferroviaire faciliteront evi­
demment le ramassage et les exportations; il faudrait aussi 
une electricite moins chere. 

Le projet d'agro-industrie dans Ia region de Battambang 
prevoit logiquement Ia modernisation du traitement des reeol­
tes, celle du marketing, une Universite d'Agrieulture et une 
formation pour /es exploitants. 

On remarque !'importance donnee a l 'eco-tourisme: en 
gros le massif des Cardamomes. Cette option est confirmee 
par l'annulation par le Premier ministre, debut mai, d'un 
contrat de recherche miniere (titane) dans Ia region tres «eco-
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touristique« de Chea Phat, un village situe sur Ia riviere de 
Andoung Toeuk, devenu une «base» pour les bikers et eco­
touristes. II est question aussi d'etendre Ia surface de Ia foret 
protegee et d'augmenter le degre de protection. 

... !'importance aussi don nee au tourisme balneaire et de 
loisirs, sur Ia cote et les Ties. Les projets d'amenagement 
sont nombreux et parfois enormes: Ream, Bokor, Botum Sa­
kor, Ties grandes et petites ... (en 282, 283, 288, 289, 295) 

II apparalt ainsi que Ia nature est consideree par les deci­
deurs comme une richesse reelle, qu'il faut preserver autant 
que developper. 

On remarque aussi un corridor cu ltural, Battambang­
Siem Reap-Preah Vihear dans le Nord-Ouest et le Nord 
region particulierement riche en sites archeologiques, qui sont 
actuellement Ia premiere attraction des visiteurs. Siem Reap 
est evidemment au centre de ce corridor culture!. Ce pole de 
croissance a un autre role: centre hospitalier de haut niveau. 
Sihanoukville est naturellement un pole de croissance ma­

jeur, port en eau profonde qui sera bien desservi par Ia route, 
le rail et l'avion, attirant une activite industrielle importante 
grace aux SEZ, et base aussi du tourisme balneaire et de 
loisirs, de l'eco-tourisme. 

Le «grand Phnom Penh», entite administrative, est le 
pole de croissance principal, industries, commerce, finances, 
et future »Cite de Ia connaissance». 

Proche du Vietnam, Bavet profite de cette proximite avec 
sa SEZ (mecanique etc .. . ), une electricite moins chere que 
dans le reste du Cambodge, des terrains disponibles, un role 
de transit frontalier .. . 
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Route Nationale 1 
Les 13 km les plus proches de Phnom Penh consti­

tuent deux sections: 
- du km 4 au km 13 + 100, les travaux sont pratique­

men! termines, comme les sections suivantes jusqu'a Ia 
frontiere du Vietnam. 

- pour les 4 premiers km, on depend d'un don du gou­
vernement japonais. Les travaux doivent commencer a Ia 
mi-2012 et dureront un an. 

- le pont de Neak Luong: une ceremonie d'inauguration 
des premiers travaux a eu lieu en fevrier. Le pont doit entrer 
en service en 2015. Financement: un don du Japon. 

Le passage du Mekong a Neak Luong est maintenant 
facilite par !'utilisation de Ia nouvelle RN8 et du nouveau 
pont de Preak Ta Meak. 

Le pont de Takhmau sur le Bassac, qui joindra Ia natio­
nale 2 et Ia nationale 1, achevant le contournement de 
Phnom Penh par I'Ouest, de Ia RN6 a Ia RN1, doit etre com­
mence en 2011 et entrer en service en 2014, avec un pret 
chinois. 

Route Nationale 3 
Cette route de Phnom Penh a Kampot longtemps delais­

see parce qu'etroite et formant des «vagues», en cours de 
rehabilitation grace a un pret de Ia Coree, doit etre terminee 
en juin 2011. 

On lui preferait Ia RN2, eta hauteur Ta Keo on rejoignait Ia 
RN 3 a Ang Thassom. II sera ainsi beaucoup plus facile de 
rejoindre Kep, en prenant a Kous Ia route 31 . 

Route Nationale 8 
Nouvelle liaison Est-Ouest entre Ia RN 6 a hauteur de 

Preak Ta Meak ou elle traverse le Mekong par un nouveau 
pont, passe a Sithor, traverse le Tonie Touch a Kompong Po­
pil par un nouveau pont, rejoint Ia RN 11 a une quinzaine de 
km au nord de Prey Veng et poursuit jusqu'au Vietnam, 

Elle soulage Ia RN1 entre Neak Luong et Phnom Penh, et 
elle permet aussi une alternative entre Phnom Penh et Ia RN? 
en evitant Kompong Cham. Elle rend aussi accessible une vas­
te region tres inondee, tres mal desservie jusqu'a present. 

Region centre et Nord 
La nationale 62, de Kompong Thorn a Preah Vihear, 

longtemps difficile est en cours de rehabilitation pour Ia sec­
tion Kompong Thorn-Tbaeng Meanchey qui doit etre termi­
nee en 2012. La section Tbaeng Meanchey-Preah Vihear est 
maintenant terminee, goudronnee. 

De Tbaeng Meanchey on peut rejoindre facilement il est 
possible de rejoindre vers I'Est Thala Bharivat par Rovieng et 
Spond en moto et en voiture. 

Nord et Nord- Est 
De Tbaeng Meanchey a Thala Bharivat (Theareabarivat) 

sur le Mekong, en face de Stung Treng, Ia nationale 214 
(anciennement 64) en laterite est en cours de rehabilitation 
avec un pret chinois, elle sera terminee en 2012. 

Entre Thala Barivat et Stung Treng un ferry traverse le 
Mekong. II est prevu de construire un pont, qui aurait plus d'un 
km de long. Le financement reste a trouver. 

De Stung Treng on peut atteindre Siem Pang, sur le Tonie 
Kong, par Ia route ou par Ia riviere. Pas de route jusqu'a 
Voeun Sai (que l'on rejoint a partir de Banlung). 

Region Est 
La nationale 76 Sud- Nord de Sen Monorom a Banlung 

par Kaoh Nhiek et Lumphat, actuellement difficile de Koh 
Nhiek a Lumphat, doit etre rehabilitee a partir de 2012. ALum­
phat, pas de ferry, passage en pirogue. 

Region Ouest 
La nationale 57 de Battambang a Pa'ilin, 103 km, est en 

cours de rehabilitation, elle doit etre terminee fin 2011 ou de­
but 2012. 

La nationale 57 B, de Thmor Kol (Thma Koul) sur Ia RN 5 
(entre Battambang et Sisophon), jusqu'a Sampov Loung pro­
che de Ia frontiere tha'llandaise, en passant par Bavel (90,2 
km), est en construction, sur pret chinois, comme les sections 
Bavel- Phum Samseb- Phnom Prik (70 km); Phum Samseb a 
Kamrieng et Ou Da rejoignant Ia nationale 59 qui Ionge Ia fron­
th3re (176,8 km): fin des travaux prevus en 2014. 

La nationale 59, 140,2 km de Koum Damrei (proche de 
Poipet sur Ia RN5) a Pa'llin, passe en longeant Ia frontiere par 
Malai et Kamrieng. En travaux sur pret chinois, elle doit etre 
terminee en 2013. 

A partir de Pramaoy, vers I'Ouest, par Ia route 55 (nouveau 
numerotage) on peut atteindre a moto et en voiture Ia frontiere 
tha'llandaise a Thma Da. 

Pour atteindre Ia reserve d'Angelina Jolie, le mieux est de 
prendre Ia nationale 57 (Battambang-Pailin) et Ia 1577, plutot 
que de passer par Samlaut. 

Region Nord-Ouest 
La nationale 56 de Sisophoan a Samraong, 113 km, pas­

san! par Svay Chek, Thma Puok et le temple de Banteay 
Chmar, co-financee par Ia Coree et I'ADB, sera rehabilitee, a 
partir de juillet 2011 . Elle doit etre terminee en 2014. 

A partir de cette route 56, 11 est possible d'aller visiter le Pra­
sat Ta Moen, environ 20 km vers le nord, proche de Ia fron­
tiere tha'ilandaise (sauf en temps de combats). 

La nationale 68 de Kralanh sur Ia RN 6 a O'Smach, 113,7 
km, en passant au spean Top (O 'Chik) eta Samraong, est en 
cours de reconstruction, sur financement du gouvernement. 
Elle doit etre terminee fin 2011 ou debut 2012. 

De Samraong a Anlong Veng, d'abord Ia nationale 68, puis 
vers I'Est Ia nation ale 2686 (anciennement nationale 171 ). 

Region Sud 
A partir de Neak Luong vers /e sud, Ia route longeant Ia rive 

droite du Mekong, environ 45 km, est entierement bitumee 
jusqu'a Om Samnor (frontiere). 

Rive gauche, bonne route de terre, ponts en construction. 
Ream: une nouvelle route bitumee traverse Ia presqu'ile, de 

l'aeroport jusqu'au coin Sud-Est (en 295). 
Botum Sakor: de Thma Sar, au coin Sud-Est du massif 

(atteignable a partir de le nationale 48), une piste carrossable 
environ 40 km, rejoint Ia cote Ouest en face de l'i le de Koh 
Sdaek (288). Sources Ministere des T.P. et Transports, c.n. 
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Revolution, democratie 
Difference toutefois: en un peu plus de 2 siecles, si 

!'aspiration a Ia liberte est restee Ia meme, le style s'est 
perdu. 

itineraires douloureux 
Les evenements en cours ou recents dans plusieurs pays 

d'Afrique du nord, d'Afrique et du Proche Orient, Ia naissance 
difficile, douloureuse, de Ia democratie dans des pays qui ne 
l'avaient jamais pratiquee peuvent inciter a se reporter aux 
anciens, qui ont les premiers parcouru cet itineraire a l'epoque 
de Ia revolution franr;:aise. 

A relire Robespierre (Discours et rapports a Ia Conven­
tion), Rivarol (Journal Po/itique National, etc .. . ), l'un a Ia poin­
te de Ia revolution, !'autre conservateur, feroce denonciateur 
de son principe et de ses horreurs, on voit que les preoccupa­
tions fondamentales n'ont pas varie. 

Robespierre: qu'est-ce que Ia liberte? 
Qu'est-ce que Ia liberte ? 

«La liberte est /e pouvoir qui appartient a l'homme d'exer­
cer, a son gre, toutes ses facu/tes. Elfe a Ia justice pour regie, 
/es drafts d'autrui pour barnes, Ia nature pour principe, et Ia 
loi pour sauvegarde. 

« Le droit de s'assembler paisiblement, /e droit de man/fes­
ter ses opinions, soft par Ia vole de /'impression soft de toute 
autre maniere, sont des consequences si necessaires du 
principe de Ia liberte de /'homme que Ia necessite de /es 
enoncer suppose au Ia presence au /e souvenir recent du 
despotisme 11. (declaration des droits de /'homme et du citoyen, art 
IV et V, discours du 24 avril1793) 

Le ressort essentiel: Ia vertu civique 
«Que/ est le principe fondamental du gouvernement demo­

crat/que au populaire, c'est-a-dire /e ressort essentiel qui /e 
soutient et qui /e fait mouvoir ? C'est Ia vertu, je parte de Ia 
vertu publique (. .. ) de cette vertu qui n'est autre chose que 
/'amour de Ia patrie et de ses lois 11. 

Sur Ia corruption, sur I' opinion publique 
« Vous vous garderez bien de remettre a ceux qui vous 

gouvernent des sommes extraordinaires, sous que/que pre­
texte que ce soft, surtout sous le pretexte de former /'opi­
nion (. . .) Ne perdez jamais de vue que c'est a /'opinion publi­
que de juger /es hommes qui gouvernent, et non a ceux-ci de 
maltriser et de creer /'opinion publique 11. 

«La nation entiere a /e droit de connaltre Ia conduite de 
ses mandata ires (. . .) Le principe de Ia responsabilite morale 
veut encore que les agents du gouvernement rendent a des 
epoques determinees et assez rapprochees des comptes 
exacts et circonstancies de leur gestion; que ces camptes 
soient rendus publics par Ia vole de /'impression, et soumis a 
Ia mesure de taus /es citoyens (. .. ). 

« A /'appui de Ia responsabilite morale if faut dep/oyer Ia 
responsabilite physique (. .. ) Ia plus sure gardienne de Ia li­
berte; el/e consiste dans Ia punition des fonctionnaires pu­
blics prevaricateurs 11. 

Les elections 
rr Ne perdez pas de vue que dans /e gouvernement repre­

sentatif if n 'est pas de lois constitutives aussi importantes que 
celles qui garantissent Ia purete des elections II. 

La transparence 
rr Que /'on delibere a haute voix: Ia publicite est l'appui de Ia 

vertu, Ia sauvegarde de Ia verite, Ia terreur du crime, /e fleau 
de /'intrigue. Laissez les tenebres et /e scrutin secret aux 
crimine/s et aux esc/aves. Les hommes fibres veu/ent avoir le 
peuple pour temoin de leurs pensees 11 . 

lntervenir au nom des droits de l'homme 
rr Ceux qui font Ia guerre a un peup/e pour arreter /es pro­

gres de Ia /iberte et aneantir /es drafts de /'homme doivent 
etre poursuivis par taus, non comme des ennemis ordinaires 
mais comme des assassins et des brigands rebelfes 11. 

Les discours, les ecrits etaient alors extremement 
vigoureux, audacieux, enthousiastes, avec des formu­
les qui frappent encore aujourd'hui. II etaient surtout 

novateurs. On inventait Ia democratie et ses regles de fonc­
tionnement avec une ampleur que l'on voulait universelle. 
Dans le monde entier les peuples se reclament toujours de 
ces idees-la: egalite de tous devant Ia loi , liberte de parole et 
de Ia presse, respect des opinions et des croyances, souve­
rainete de Ia nation, respect de Ia propriete, ... 

Que Ia revolution de 89 ait mal tourne, que !'aspiration a Ia 
democratie ait engendre Ia Terreur, des massacres, cela aus­
si peut rappeler quelque episodes de l'histoire recente, 
contemporaine, presente. Chacun en trouvera aisement des 
exemples. 

Citoyennete mondiale 
rr Les hommes de taus /es pays sont freres, et /es differents 

peuples doivent s'entr'aider seton leur pouvoir, comme ci­
toyens du meme etat II. Declaration des droits de /'homme, art. I 

La decentralisation 
rr Fuyez Ia manie ancienne des gouvernements de vou/oir 

trap gouverner; laissez aux individus, laissez aux families le 
droit de faire ce qui ne nuit point a autrui. Laissez aux com­
munes /e pouvoir de reg/er elles-memes leurs propres affai­
res, en tout ce qui ne tient point essentielfement a /'adminis­
tration generate de Ia republique. En un mot rendez a Ia liber­
te individuelle tout ce qui n'appartient pas naturellement a 
/'autorite publique, et vous aurez /aisse d'autant mains de 
prise a /'ambition et a l'arbitraire )) 

Richesse et pauvrete 
rr II ne fallait pas une revolution sans doute pour apprendre 

a l'univers que /'extreme disproportion des fortunes est Ia 
source de bien des maux et de bien des crimes; mais nous 
n'en sommes pas mains convaincus que l'egalite des biens 
est une chimere. Pour moi je Ia crois mains necessaire enco­
re au bonheur prive qu'a Ia necessite publique: if s 'agit bien 
plus de rendre Ia p.auvrete honorable que de proscrire /'opu­
lence>> . 

• 
Rivarol «effroyab/e crise» 

rr Lorsqu'on veut empecher /es horreurs d'une revolutiop, if 
faut Ia vouloir et Ia faire soi-meme >>. 

rrLes hommes, en se reunissant, ne gagnent pas des 
idees, mais de Ia resolution et du courage ... La supposition 
Ia plus favorable qu 'on puisse faire pour une assemblee est 
de Ia comparer a une tete medi6crement bonne; encore celle 
-ci a plus de suite et de ce/erite dans ses plans; et ce/a par­
ce qu'un homme est /'ouvrage de Ia nature, et qu 'une assem­
b/ee est /'ouvrage des hommes. Taus /es parlements reunis 
n'auraient pas fait L'Esprit des Lois; et toutes les academies 
de France ne produiraient pas Athalie rr. 

rr Cette effroyab/e crise s'est appe/ee rrgouvernement revo­
lutionnaire >>: expression indefinissable, monstrueuse alliance 
de mots (. . .) ! Que de calamites et de crimes ce seul mot me 
rappelle ! (. .. ) Que/ est ce char mysterieux, immense, dont 
/es roues innombrables vont en taus sens, charge de chai­
nes et d 'echafauds, de fetes coupees et de sceptres brises ? 
C'est /e char de Ia revolution 11. 

rr(. . .) La declaration des drafts de /'Homme, cette preface 
criminelle d'un livre impossible >> 

rr Quand /es peup/es cessent d'estimer, its cessent d'obeir >> 

rr Je ne crains point de /e dire : dans cette revolution si van­
tee, prince du sang, militaire, depute, philosophe, peup/e, 
tout a ete mauvais, jusqu 'aux assassins. Telfe est Ia differen­
ce entre Ia corruption et Ia barbarie: l'une est plus feconde en 
vices et /'autre en crimes 11. 
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EXPORTATIONS (suite) 

Les chiffres du Ministere du Commerce font apparaltre un 
salaire moyen pour les salaries de Ia chaussure de 84,7 dol­
lars I mois en fevrier, nettement inferieur a ce qu'il est dans Ia 
confection. 

forte marge de progression 
possible (techniques, irriga­
tion, marketing ... ). 

Le succes depend d'une 
organisation complete des 
filieres, sur le modele de ce 

Les «autres produits» constituent une cate­
gorie tres interessante parce qu'il y a Ia le 
commencement de cette diversification de l'e­
conomie cambodgienne depuis si longtemps 
souhaitee. 

Salaires moyens: 
qui a ete fait 
pour Ia 
confection . 
Cette reor­
ganisation 
est en cours, 
en premier 

Confection: 92,2 $ 
Chaussure 84,7 $ 

II est devenu de plus en plus evident au 
cours des dernieres annees que le Cambodge a une forte 
vocation a exporter des produits de !'agriculture et de l'agro­
industrie, sa chance etant d'avoir encore de grandes surfaces 
exploitables, beaucoup de main d'reuvre disponible, et un 

c~ncent~e [)'it! 
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lieu pour le 
riz, avec l'objectif ambitieux 
d'atteindre 1 million de ton­
nes exportees en 2015. 
Avec !'organisation des 

filieres on 
pourra sans 
doute avoir 
des statistiques 
plus fiables concernant les exportations de ces 
« autres produits ». 
On peut evoquer aussi les exportations possi­

bles, escomptees, de produits miniers: bauxite, 
or, titane, cuivre, fer ... petrole et gaz, qui sa it ? 

Les exportations de produits textiles avaient 
longtemps decline. Depuis juin 2010 il y a repri­
se: + 84,8 % pour les deux premiers mois avec 
5,2 millions de dollars. II s'agit de casquettes, 
tabliers, .. . 

Les ventes sont en forte hausse sur les mar­
ches europeens (+ 200 %), encore faibles (937 
000 $), en baisse sur le marche americain (- 52 
%) principal client (1 ,2 million); en hausse de 
60,5 % au Canada (1 ,3 million); en baisse au 
Japon; en forte hausse dans les « autres pays »: 
1,5 million, + 219 %. 

FOMDAWIOM 
ALBERW LE BOMHEUR SIPHAR 

Nous reche•·chons : 

1. unc sccret:tirc personnalisee pour assister Ia presidente 

2. un(e) sec•·etairc administratif(vc) 

3. un(c) comptable 

les personnes interessees doivent parler I'anglais et lc fran~ais . 

lc bureau est situe dans !'enceinte du Senat, Palais Chamcar 
Mon, ancien Palais roya l. 

Dans un premier temps Ia duree du travail est de 5 heures par 
semaine. Le traitement est a discuter. 

tel. 012 971 385 - 098 55 17 22 - 097 66 24 786 - o7o 757 089 

• 
La Fondation Albert Le Bonheur Siphar, dont Ia 

vocation est de faire rayonner Ia culture de I'Asie du 
Sud-Est au Cambodge, en France et dans le monde, 
recherche des donateurs, des membres bienfai­
teurs, des membres actifs, des benevoles ... 

• 
N.B. H.E. Mean Sokhom, ancien Secretaire general de 

Ia Fondation, n 'en fait plus partie depuis le 12juillet 2010, 
date de l'autorisation des nouveaux statuts par le ministe­
re de l'lnterieur. 

Siphar Le Bonheur 
Presidente de Ia Fondation 
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Charles Meyer 

Derriere /e sourire Khmer 
Reediter ce livre ecrit il y a 40 ans, un classique pour qui s'in­

teresse a l'histoire du Cambodge, c'est une bonne idee. Charles 
Meyer a vecu une quinzaine d'an~ee au Cambodge .• pendant le 
regne de Sihanouk et pendant Ia repubhque qUI a su1v1. . . 

Sur cette periode compliquee, toujours tres controversee, 11 
n'est pas Ia seule source. On peut citer Ros Chantrabot (L~ 
Republique khmere), Va~dy Kaonn (Le Cambodqe ou Ia po/1-
tique sans Jes Cambodg1ens), Bernard Hamel (S1hanouk et Je 
drame cambodgien, De sang et de larmes) , Ken~ Vanns~k. 
Michael Vickery, Richard Sola, Mane-Aiexandnne Martm, 
Raoul-Marc Jennar (Les c/es du Cambodge, avec une chro­
nologie des faits, de nombreuses biographies), ... et naturel­
lement les livres de Norodom Sihanouk, notamment 
<<Souvenirs doux et amers». 

Les jugements different enormement. Pour certains, Siha­
nouk a eu le merite immense, l'habilete, de conserver le 
Cambodge dans Ia paix de 1955 a 1970, hors des conflits qui 
dechiraient Ia region, veritable miracle qui a pris fin avec sa 
destitution (avec le coup d'Etat). D'autres apportent des ap­
preciations plus mitigees, voire severes. 

Charles Meyer ecrit avec une remarquable li~erte de. ton 
sur une periode qu'il a vecue, apportant des mformatlons 
directes, un recit, avec une aisance, une vivacite qui rendent 
plaisante cette lecture. 

Concernant le prince Sihanouk et son activite politique, 
faisant en somme un bilan a Ia veille de sa destitution, il lui 
adresse de grandes louanges pour Ia periode 1960 -66: « /e 
petit royaume etait une oasj~ de paix au caw: d 'une ref?ion 
en f/ammes »: stabilite poht1que, bonne gest1on fmanc1ere, 
calme dans les provinces. L'opposition de gauche n'est pas 
encore dangereuse. «La politique exterieure pleine de dyna­
misme de Sihanouk connait sa consecration avec Ia visite 
du general de Gaulle a Phnom Penh /e 30 aoDt 1966. II don­
ne au Cambodge un prestige inconteste en defendant le prin­
cipe du non-alignement, de Ia non ingerence, de Ia so/idarite 
anti-imperialiste et de Ia cooperation pour le developpement. 
Sihanouk devint un des guides respectes du tiers-monde ». 

Pour les dernieres annees, il insiste sur les contrastes : 
Aspects tres positifs dans les domaines de !'education, d~ Ia 
sante, des infrastructures (routes, voies ferrees, port et aero-
port), de l'urbanisme . . . . 

Mains de louanges dans d'autres domames. Ch. Meyer 
raille sans respect l'activite culturelle du prince. Et il denonce 
certains aveuglements: le chomage des jeunes par exemple; 
Ia mise aux encheres des quelques pastes vacants dans 
!'administration; Ia meconnaissance absolue des droits des 
travailleurs: pas de syndicalisme, pas de droit de greve. La 
tres dure repression des opposants. 

Les efforts en matiere d'economie sont severement juges: 
s'il y a eu succes dans l'heveaculture, les creations d'entre­
prises mal con((ues, brasserie, verrerie, sucre, contreplaque, 
ciment, jute ... ont ete des absurdites, deS «SUbventions a 
J'improductivite >>. Les essais d'installation de paysans sur 
des terres nouvelles ont ete « un gachis ». II y a eu saccage 
des richesses naturelles, particulierement forestieres (bois 
d'aigle odoriferant du Kulen), appropriation des terres par les 
riches, pressurisation des paysans ... 

« La fail/ite Ia plus grave du regime et de Ia societe cam­
bodgienne se resume en un mot: Ia corruption », revenue en 
force alors que le protectoral l'avait a peu pres eradiquee. . 

II y a Ia des pages fortes, avec des exemples concrets, qUI 
concernent les douanes, Ia police, l'armee, Ia justice, taus les 
services administratifs et le gouvernement jusqu'aux plus 
hauts pastes ... « Si Ia capitale a triple de superficie de 1953 
a 1970, si Je nombre de voitures legeres privees est passe de 
1 200 a 25 000 en vingt ans, c'est bien (. . .) par l 'enrichisse­
ment fulgurant de Ia nouvelle aristocratie gouvemementale et 
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S cain maintient et perfectionne 
ces pratiques entrees dans /es 

moeurs >> ajoute impartialement Ch. Meyer qui ecrit 
en 1971 , pendant Ia republique. 

Bilan malgre tout positif pour le prince Siha- . 
nouk: <<Dans Je naufrage Je Cambodge conserve un capi­
tal precieux pour J'avenir: une jeunesse mieux. formee intel­
/ectuellement et politiquement, un peup/e phys1quement plus 
sain et en p/ein accroissement demographique >>. 

II est question naturellement des frontieres .. Vie~x probleme 
que Ia brouille khmero-tha"ilandaise: « En 1~nv1er 1964, en 
aoDt 1966, en juillet 1967, a p/usieurs repnses en 1969 le 
prince Sihanouk propos~ra a Ia Thai1ande .. un pacte de non­
agression et Ia reconnaissance de Ia front1ere entr~ Jes dew: 
pays. Jamais Je gouvemement de Bangkok ne repondra a 
ces avances ». On apprend qu'en 1966, il y avait deja eu 
echange de coups de feu a Preah Vih~ar. . . . 

Dans Souvenirs doux et amers le pnnce S1hanouk ecnt en­
tre autres: rr/es autorites thai"landaises, meprisant complete­
ment notre souverainete nationale, avaient pratiquement 
annexe Ia region khmere du Phnom Malai >>. 

On trouve quantile de sujets d'interet dans Charles Meyer: 
par exemple un recit detaille des circonstances du coup d'E­
tat (de Ia destitution), qui est le grand evenement charniere 
de l'epoque, et Ia aussi on peut lire en parallele son recit et 
celui du prince Sihanouk. 

II a des formules fortes, comme « les profiteurs du regime 
sacrifierent Sihanouk en echange de Ia manne americaine 
qui leur permettrait de durer que/que temps encore >>. 

Son analyse de Ia politique americaine ne manque pas de 
vigueur: selon Ch. Meyer, « Le coup d'Etat de Lon No/ et tout 
Je mecanisme qui conduisit a /'intervention americaine au 
Cambodge semblent avoir ete conr;us pour interrompre .le 
retrait des G/s du Sud Vietnam »: le pentagone voula1t fa1re 
croire au gouvernement americain que l'on pouvait encore 
gagner, que l'on pouvait en .intervenant. au ~~mbodge . blo­
quer le risque d'un effet dommo, et au p1re, s1 I on perda1t au 
Vietnam, gagner au mains au Cambodge. 

Grande synthese aussi pour Ia situation generale 1971 : 
«La guerre actuelle revet Je caractere d'un affrontement entre 
/'armee des privilegies [i.e. de Ia Republique], soutenus par 
Ia puissance Ia plus riche du monde, et l'armee des pauvres, 
J'armee de /'interieur, Ia veritable armee du peuple khmer». 

Cette «armee du peuple khmer» , a toute sa sympathie: 
«Les combattants de J'interieur sont des paysans conduits 
par des fils de paysans, par des militants courageux, auste­
res et intransigeants, par des universitaires jamais compro­
mis avec J'oligarchie dirigeante >>. Au contraire, a des milliers 
de km, que tout separe sur le plan politique et social on trou­
ve autour du prince Sihanouk des mandarins et des fils de 
famil/e riches, des rescapes de !'ancien regime, une poignee 
d'intellectuels progressistes ... >> . II ne croit done pas a l'ave­
nir du FUNK, et sur ce point il n'a pas tort. 

Cependant, pas plus que les autres observateurs, journa­
listes, diplomates, specialistes, Charles Meyer n'a vu venir 
derriere cette armee du peuple, derriere ces «revolution­
naires», les khmers rouges. II n'a pas imagine, ni lui ni per­
sonne, le derapage tragique de ces «universitaires integres» 
qui se trouvent en prison aujourd'hui. 

Comme il arrive souvent, il projette dans l'avenir Ia situation 
qu'il est en train de vivre: il voit le Cambodge aneanti sous 
les bombes americaines; il considere comme tout a fa it exclu 
le retour de Ia monarchie et de Sihanouk. 

Le Cambodge a suivi une toute autre voie. La monarchie a 
ete restauree, le Cambodge a choisi le liberalisme, le capita­
lisme, il commerce avec tous ses voisins, ... Sur quelques 
points cependant, comme les frictions aux frontieres , le 
contraste entre les riches et les pauvres, Ia capitale et les 
campagnes, les predations ... on voit une certaine continuite. 

C.n. 

Charles Meyer Derriere le sourire Khmer, !Is j 
410 p., photos, carte, Pion, 1971 (reed) . -
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:I> IV 
Forum des Carrieres 

Organise comme chaque annee par 
Ia Chambre de Commerce Franco­
Cambodgienne, le ?erne Forum des 
Carrieres aura lieu les 25 et 26 juin 
au Centre des expositions sur l'ile de 

Koh Pich I Diamond Island. C'est pour les etudiants, les jeunes qui 
recherchent un emploi, les moins jeunes qui souhaitent en changer, 
tous ceux veulent s'informer sur les entreprises, !'occasion unique 
d'avoir des informations et des contacts directs. Pour les entreprises, 
c'est !'occasion de se faire connaitre, de proposer des emplois, de 
prendre contact avec des candidats, et meme d'embaucher. Le Fo­
rum des carrieres 2010 comptait 44 exposants, sur 2 500 m2

, il a 
attire environ 15 000 visiteurs. 

Proces : etat des lieux 
Les investigations concernant 5 premiers suspects ont commence 

il y aura bientot 4 ans, aboutissant a un dossier de 352 000 pages 
remis aux deux co-procureurs. Le cas de Ouch a ete separe en sep­
tembre 2007. 

Pour le cas n• 1, celui de Ouch, a pres sa condamnation en juillet 
2010 a 35 ans de prison, les deux co-procureurs et les parties civiles 
avaient fait appel, les premiers pour que Ia peine soit aggravee, les 
secondes pour qu'il soil relaxe. La cour supreme a fini ses audiences 
publiques et rendra son arret definitif fin juin 2011. Elle peut maintenir 
Ia peine, Ia supprimer ou l'augmenter. Si Ouch doit rester en prison, il 
sera transfere dans une prison nationale -a moins qu'il ne doive etre 
cite comme temoin dans le cas n· 2, auquel cas il restera detenu au 
CETC. 

Le cas n• 2 concerne les 4 inculpes incarceres !eng Sary, Khieu 
Samphan, Nuon Chea, !eng Thirith. Le 4 mai aura lieu !'audience 
preliminaire de !eng Sary au tribunal de 1ere instance (il n'avait pas 
ete present avec les autres le 31 janvier). II s'agit de ne pas depasser 
le delai de Ia detention provisoire de 3 ans et 4 mois, qui prend fin le 
13 rnai, sinon les detenus sont relaxes. Les audiences publiques 
commenceront vers juin-juillet. 

Pour le cas n• 3, concernant 5 autres suspects (dont les noms de 
sont pas officiellement divulgues), les deux co-procureurs n'etant pas 
d'accord pour les poursuivre ou non, Ia decision doit etre prise par Ia 
cour de premiere instance, a Ia super-rnajorite. 

Comme a Ia Maison 
Delicatessen 

13 St 57, Phnom Penh- 023 360 801 I 012 951 869 
www.commea lamaison-dellcatessen.com 
To us los jours de 6h00 o 15h00 ct de 18h00 o 22h30 

Le 28 avnl, !'instruction est ter­
minee, apres l'examen de 2000 
temoignages et un dossier de 48 
000 pages. Les deux co­
procureurs ont 15 jours pour deci­
der s'il faut une instruction supple­
mentaire ou non. Si oui, les co-
juges d'instruction decident s'ils --'""'-
acceptent ou non et s'il y a ordon-
nance de cloture. Si non, les deux co-procureurs peuvent faire appel. 
En cas d'ordonnance de cloture , le dossier est envoye a Ia cour de 
premiere instance. 
Cas n• 4 : poursuivra-t-on d'autres suspects 7 On attend Ia decision 

des co-juges d'instruction. On ne sait pas qui sont ces autres sus­
pects. 

Tramways a Phnom Penh 7 
Lors de sa visite au Cambodge, du 31 mars au 2 avril, le Secretaire 

d'Etat aux Transports M. Thierry Mariani a celebre Ia reprise des vols 
par Air France entre Phnom Penh et Paris, et signe avec le ministere 
des Travaux publics et des Transports un accord comportant Ia cons­
truction d'une ligne de tramways a Phnom Penh. La Societe Cystra, 
filiale de Ia SNCF et de Ia RATP, devrait rendre public son projet 
dans un a deux mois. 

Code civil 
L'Assemblee nationale a adopte le 6 avril le deere! d'application du 

Code Civil, adopte en 2007. II peut maintenant entrer en vigueur. 

Barrage sur Ia Se San 
II sera construit par Electricite du Cambodge EVN (voir p. 13). 400 

MW. Tres controverse a cause de ses consequences sur Ia popula­
tion: le lac forme par le barrage provoquera le demenagement de 10 
000 villageois, selon certaines ONG, et bloquera Ia migration des 
poissons. Le ministere de I'Environnement n'aurait pas encore donne 
son approbation definitive. 

Barrage de Xayaburi: decision repartee 
La Commission du Mekong -Cambodge, Laos, Tha'ilande, Vietnam­

a reporte de 6 mois son opinion sur Ia construction du barrage de 
Xayaburi au Laos, 1 260 MW. Elle demande aux quatre ministres des 
Ressources en Eau d'examiner le probleme. 

La construction du barrage de Xayaburi pourrait creer un prece­
dent, annoncerait Ia construction d'autres barrages sur le Mekong, 
certains beaucoup plus proches du Cambodge et beaucoup plus 
nuisibles (Don Sahong dans les chutes de Khone). 

Sur l'effet des 11 barrages projetes ou envisages sur le cours princi­
pal du Mekong, voir notamment Attention au Mekong ! Cn 290, qui 
reprend les exposes de Eric Baran du World Fish Center, de Sin Niny 
de Ia Commission Nationals du Mekong, et le Strategic Environmental 
Assessment ... de Ia MRC, qui recommande un delai de 10 ans pour 
etudes d'impact. Sur les besoins du Cambodge en electricite, les 
projets pour Ia production et les transmissions voir Ty Norin, president 
de /'Electricity Authority of Cambodia et Victor Jon a directeur gal. adjt 
au MIME, en 295. 

Le prix du riz 
Au coin de Ia gare, le 30 avril, selon les qualites: 2 800 riels le kg, 2 

300 riels , 2000 riels, c'est-a-dire sans changement depuis le 5 marts 
(en 296) . 

La recolte de paddy de saison seche pourrait atteindre 1 ,67 million 
de tonnes cette annee, grace a une augmentation des surfaces culti­
vees, passees de 383 000 a 403 000 ha, et a un important progres 
des rendements, qui atteignent 4,1 t lha, grace a des conditions cli­
matiques favorables eta une meilleure irrigation. 

Archives Cambod&e Nouveau 
La collection des n• de Cambodge Nouveau, de 1994 a 2009 est 

devenue plus facilement accessible grace au remaniement du site 
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